
LA SEMAINE RELIGýFUSE 4M,

le colon a pu défricher quelques lambeaux de terre et qu'il les-
défend contre les éléments, pluies diluviennes, inondations,.
sables et chaleur~ torride qui menacent à chaque instant d'anéan-
tir le fruit de ses sueurs. Il a changé en oasis des déserts en y
amenant les eaux du fleuve.

On sérait porté -à croire quelquefois, à la vue de si belles
* récoltes, que les habitants du Nouveau-Mexique jouissent d'une

certaine aisance. Mfais qu'on examine de prè-Is ces modestes
chiaumières où vivent' l'Indien et le Nê5o-Mcýlxicaiin; qu'on pé-
niètre dans leur foyer hospita-lier, -je parle (le la classe coni-
11unI qlui est la plus considérable comme partout ailleurs, - et

on ne tardera pas à se con vaincre que, sous des 4liparences sou-

v'eut trompeuses, règne la pauivreté et quelquefois une noire mi-

écoutentd'ilusaeunfoetunrsetadibe.
Vous avez été témoin vous-même, Monseigneur, des senti-

Preuve. Il faut leur savoir gré dle leur fidélité, car ils ont a
hitter à notre époque contre l'indiffé~rence, les scandales, l'ini-

Pitla persécution sourdement organisée par les -sociétés se-
crte et le protestantisme, la politique corruptrier la concur-
rence américaine contre laquelle ils s;oit iinpulssar à cause de
leur mnanq ue d'initiative et d'éducation. N~ous geémissons bien
suuvent eni les voya.e-nt si découragés. s;i dés--unis, fuyant toute[ entreprise (lui demîandle un travail pénlible et soutenu.

iÂntrodution (lu cemiiin de fer a tué leur commerce, (lisent-

mot disparu, les grrains et la laine ont baissé de prix tour à tour
elle sorte qlue le pays s'est appauvri au lieu d'axoir déve-

lppè- ses ressourees. Les statistiques prouvent en effet que les
importations sont considérables et les exportafions à- peu prèýS
nulles, ne consistant qu'en moutons et en bêtes à cornes- - Trè
C ittachês au jeu'et aux paris, nos Néo-Mlexicaiins dlépensent leur
argent sans eomlpter, et quand arrive l'époque de, paye leurs
dettes, ils restent pour la plupart insolvables; leurs- propriétés
d(jà iyotéue tombent dans les mains de leurs créanciers,
et si ce n'était l'hospitalité' charitable et pour ainsi dire $ans 11-
mites qu'ils se donnent les uns, aux autres, ils seraient réduits à.


